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Q :Q :Q :Q :Q :“Y“Y“Y“Y“Y a-t-il une vie après la mort ?” a-t-il une vie après la mort ?” a-t-il une vie après la mort ?” a-t-il une vie après la mort ?” a-t-il une vie après la mort ?”

1 TE LECTURES OF R. G. INGERSOLL (Chicago :
J. Regan & Co., n.d.), 60.

La Bible répond à cette question par un
affirmatif retentissant. Mais ce n’est pas tout ce
qu’elle dit sur ce sujet. Que dit-elle d’autre sur ce
qui vous arrive après la mort ?

Pour répondre aussi clairement que possible
à cette question, nous allons raconter l’histoire
de la vie, la mort, et l’après-mort de Monsieur
François Dupont, un personnage qui représente
tout le monde.

FRANÇOIS DUPONT DANS LA VIE
Le psalmiste écrit : “Qu’est-ce que l’homme,

pour que tu te souviennes de lui ?” (Ps 8.4). Qui
est François Dupont dans la vie ?

François Dupont possède — il est — un esprit.
Voici en fait l’élément de base de François Dupont,
et de tout être humain. Après tout, il a été fait à
l’image de Dieu ; et Dieu est Esprit (Jn 4.24).
Ainsi, l’homme est plus qu’un corps. Il est, avant
toutes choses, un être spirituel. Paul dit que l’être
humain est composé aussi bien d’un “homme
intérieur” que d’un “homme extérieur” (2 Co
4.16 ; cf. Ec 12.7).

François Dupont possède un corps physique. Paul
a écrit : “Je vous exhorte donc, frères, par les
compassions de Dieu, à offrir vos corps comme
un sacrifice vivant, saint, agréable à Dieu” (Rm
12.1). Paul distingue donc entre “vous” et “vos
corps”. L’essentiel des chrétiens de Rome n’était
pas leur corps physique ; ils contrôlaient celui-ci.
Mais ils avaient une existence spirituelle distincte

R :R :R :R :R :
Nous savons tous que nous devons
mourir. La question se pose donc : “Et
après ?” Ou, comme Job a demandé :

“L’homme qui meurt va-t-il revivre ?” (Jb 14.14 -
TOB). Un octogénaire a dit à un ami qu’il ne
faisait qu’attendre le croque-mort. L’ami
demanda : “Mais, sais-tu où tu seras à ce mo-
ment-là ?” “Oui, répondit le vieil homme, je serai
soit sous terre, soit en cendres au crématoire.”
Avait-il raison ? N’y a-t-il rien d’autre après la
mort ?

Les hommes ont toujours espéré une vie après
la mort. Robert Ingersoll, célèbre agnostique du
19ème siècle, souhaitait que la vie continue au-
delà de la mort. Dans son éloge funèbre fait à
l’occasion de la mort de son frère, il dit :

...dans la nuit de la mort, l’espérance peut ob-
server une étoile, et l’amour à l’écoute peut
entendre le bruissement d’une aile. Celui qui
dort ici, alors qu’il mourait, prit l’approche de
la mort pour le retour de la santé. Il dit : “Je vais
mieux, maintenant.” Il faut croire que, malgré
les doutes et les dogmes, les larmes et les peurs,
ces douces paroles peuvent se dire au sujet de
tous les morts innombrables.1

Ingersoll voulait croire au ciel. Nous voulons
tous croire en une vie après la mort. Pouvons-
nous le faire ?
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de leur corps.
François Dupont possède une personnalité. Nous

employons ce terme pour désigner la totalité des
caractéristiques mentales (par rapport aux carac-
téristiques physique) d’un individu. François
Dupont peut être amical ou revêche, gentil ou
impertinent, humble ou arrogant. Toutes ses
expériences, ses habitudes, ses traits de caractère
ont fait de lui ce qu’il est.

François Dupont a la responsabilité de servir
Dieu et son prochain aussi longtemps qu’il vivra.
Est-ce qu’il le fait ? Lui et Dieu sont les seuls à le
savoir.

FRANÇOIS DUPONT DANS LA MORT
Qu’arrive-t-il à François Dupont à la mort ?

La mort est une séparation, comme le dit Jacques
2.26 : “Comme le corps sans esprit est mort, de
même la foi sans les œuvres est morte.” Lorsque
l’esprit quitte le corps, et que le corps et l’esprit
sont complètement séparés, la mort a lieu. La
Bible présente la mort comme un changement de
vêtement, comme l’échange de “notre demeure
terrestre, qui n’est qu’une tente” contre “notre
domicile céleste” que nous revêtons “par-dessus
l’autre” (2 Co 5.1–2, 4, 8).

Si vous perdez une main, vous restez la même
personne. Même sans vos bras et vos jambes,
vous êtes la même personne. Imaginez donc la
mort non comme la perte de bras et de jambes,
mais comme la perte de votre corps tout entier.
Tout comme vous restez la même personne lorsque
vous perdez une partie de votre corps, vous
restez la même personne lorsque vous perdez
tout votre corps. Lorsque François Dupont meurt,
il “se dévêt” de son corps, mais il continue d’exister.

FRANÇOIS DUPONT DANS
LE SEJOUR DES MORTS

Qu’arrive-t-il à François Dupont immédiate-
ment après la mort ? Dans l’histoire de l’homme
riche et de Lazare, le riche “était vêtu de pourpre
et de fin lin, et (...) chaque jour menait joyeuse et
brillante vie” tandis que le mendiant Lazare était
affamé, malade, et pauvre. Luc 16.22–31 dit :

Le pauvre mourut et fut porté par les anges
dans le sein d’Abraham. Le riche aussi mourut
et fut enseveli. Dans le séjour des morts, il leva
les yeux ; et, en proie aux tourments, il vit de
loin Abraham et Lazare dans son sein. Il s’écria :
Père Abraham, aie pitié de moi, et envoie Lazare,
pour qu’il trempe le bout de son doigt dans

l’eau et me rafraîchisse la langue ; car je souffre
dans cette flamme. Abraham répondit : (Mon)
enfant, souviens-toi que tu as reçu tes biens
pendant ta vie et que de même Lazare a eu les
maux, maintenant il est ici consolé, et toi, tu
souffres. En plus de tout cela entre nous et vous
se trouve un grand abîme afin que ceux qui
voudraient passer d’ici vers vous ne puissent le
faire, et qu’on ne parvienne pas non plus de là
vers nous. Le riche dit : Je te demande donc,
père, d’envoyer Lazare dans la maison de mon
père ; car j’ai cinq frères. Qu’il leur apporte son
témoignage, afin qu’ils ne viennent pas aussi
dans ce lieu de tourment. Abraham répondit :
Ils ont Moïse et les prophètes ; qu’ils les écoutent.
Et il dit : Non, père Abraham mais si quelqu’un
des morts va vers eux, ils se repentiront. Et
Abraham lui dit : S’ils n’écoutent pas Moïse et
les prophètes, ils ne se laisseront pas persuader,
même si quelqu’un ressuscitait d’entre les morts.

Ce passage nous apprend, d’abord, ce que devient
une personne après la mort.

François Dupont est toujours un esprit. Lazare
et le riche avaient laissé derrière eux leurs corps
physiques, mais ils existaient toujours sous forme
d’esprit.

Après la mort, donc, une personne possède,
ou reçoit, un corps spirituel. Nous avons vu qu’à
notre mort nous ne serons pas dévêtus, mais
plutôt que nous revêtirons un corps céleste (2 Co
5.2–4). Paul dit la même chose en répondant à la
question : “Comment les morts ressuscitent-ils,
et avec quel corps reviennent-ils ?” (1 Co 15.35).
Il dit : “Semé corps naturel, on ressuscite corps
spirituel” (1 Co 15.44). Pourquoi aurons-nous
donc besoin d’un corps spirituel ? Parce que “la
chair et le sang ne peuvent hériter le royaume de
Dieu” (1 Co 15.50). De même, tous ceux qui
seront vivants lors du retour de Christ seront
“changés” (1 Co 15.51) ; “il faut en effet que ce
(corps) corruptible revête l’incorruptibilité, et
que ce (corps) mortel revête l’immortalité”
(1 Co 15.53). Chaque mort aura donc un corps
spirituel.

Chacun retient sa personnalité, comme l’ont
fait l’homme riche et Lazare. A la mort, une
personne ne devient pas une masse informe et
insignifiante ou un genre de vague esprit. Elle
possède une mémoire, elle est consciente, elle
peut réfléchir, raisonner, ressentir, et elle peut
souffrir. La personne qui se réveille n’est pas
autre que celle qui est morte. Nous serons
toujours, après la mort, la personne que nous
sommes aujourd’hui.

Ce passage nous apprend, deuxièmement, la
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destinée d’une personne après la mort.
L’histoire ne se déroulait pas après le jour du

jugement, car la vie continuait sur la terre.
L’homme avait cinq frères toujours en vie.
Personne ne vivra sur la terre après le jugement,
car la terre sera consumée au retour de Christ
(2 P 3.10). Qu’apprenons-nous donc au sujet de la
destination des morts ?

Certains, comme Lazare, vont dans un lieu
de repos. On appelle ce lieu le paradis, selon ce
que Jésus a dit au brigand sur la croix au sujet de
sa destination : “Aujourd’hui, tu seras avec moi
dans le paradis” (Lc 23.43). Le paradis doit donc
faire partie du séjour des morts, puisque la Bible
enseigne que Jésus est allé dans ce lieu. Pierre dit
que David “a prévu par ses paroles la résurrection
du Christ qui, en effet, n’a pas été abandonné
dans le séjour des morts et dont la chair n’a pas
vu la corruption” (Ac 2.31).

D’autres, comme l’homme riche, vont dans
un lieu de tourments. Lui aussi était dans le
séjour des morts : “Dans le séjour des morts, il
leva les yeux ; (...) en proie aux tourments ...” (Lc
16.22–23).

Tous les morts se trouvent donc dans le séjour
des morts, qui consiste en deux parties : un lieu
de réconfort pour les justes, et un lieu de
tourments pour les injustes. En 2 Pierre 2.4,
lorsque Pierre emploie le mot grec tartarus, il
parle apparemment de ce lieu de tourments dans
le séjour des morts. Ce lieu semble être l’endroit
où tous les injustes de tous les âges attendent
leur condamnation éternelle.

Dans le séjour des morts, il existe une sépara-
tion entre ceux qui sont au paradis et ceux qui
sont au tartarus. L’homme riche demande qu’il
soit permis à Lazare de tremper le bout de son
doigt dans l’eau et lui rafraîchir la langue (Lc
16.24). Abraham répond, en partie : “Entre nous
et vous se trouve un grand abîme afin que ceux
qui voudraient passer d’ici vers vous ne puissent
le faire, et qu’on ne parvienne pas non plus de là
vers nous” (Lc 16.26). Il est donc impossible de
franchir cet abîme. Une fois les tourments com-
mencés, on ne change plus de place.

Où va François Dupont immédiatement après
sa mort ? La réponse dépend de sa vie sur la terre,
tout comme c’était le cas pour l’homme riche et
Lazare.

Notez, pourtant, que ce récit prouve que le
fait d’avoir une vie confortable dans ce monde ne

garantit en rien une bonne vie dans le prochain
monde. On peut vivre dans la prospérité ici-bas,
menant chaque jour une vie “joyeuse et brillante”,
et pourtant, pour avoir négligé sa responsabilité
envers Dieu, se trouver après la mort, tout comme
l’homme riche, dans de terribles tourments.

FRANÇOIS DUPONT AU
RETOUR DE CHRIST

Le Christ va revenir ! Immédiatement après
son ascension, un ange dit : “Ce Jésus, qui a été
enlevé au ciel du milieu de vous, reviendra de la
même manière dont vous l’avez vu aller au ciel”
(Ac 1.11). Selon le Nouveau Testament, rien
n’empêche qu’il vienne à tout moment.

Qu’arrivera-t-il à son retour ?
Lorsque le Christ reviendra, François Dupont et

tous les morts seront ressuscités. Jésus dit : “L’heure
vient où tous ceux qui sont dans les tombeaux
entendront sa voix. Ceux qui auront fait le bien
en sortiront pour la résurrection et la vie, ceux
qui auront pratiqué le mal pour la résurrection et
le jugement” (Jn 5.28–29). Les justes et les injustes
seront ressuscités, et cela au même moment.

Lorsque le Christ reviendra, ceux qui sont toujours
en vie seront changés. “Voici, je vous dis un
mystère : nous ne mourrons pas tous, mais tous
nous serons changés, (...) à la dernière trom–
pette. (...) Les morts ressusciteront incorruptibles,
et nous, nous serons changés” (1 Co 15.51–52).
Après la résurrection, François Dupont aura
toujours un corps, mais un corps différent. Il
sera, entre autres, impérissable et spirituel (1 Co
15.42–44).

Lorsque le Christ reviendra, le monde sera détruit.

Le jour du Seigneur viendra comme un voleur.
En ce jour-là, les cieux passeront avec fracas, les
éléments embrasés se dissoudront, et la terre,
avec les œuvres qu’elle renferme, sera consumée
(2 P 3.10).

Tout ce qui est dans le monde, et le monde lui-
même, l’univers qui le contient, y compris toutes
les choses matérielles pour lesquelles les gens
vivent, seront détruits par le feu au retour de
Christ ! Quelle doit donc être notre vie sur la terre ?
Certainement pas une vie consacrée aux choses
matérielles !

FRANÇOIS DUPONT AU
JOUR DU JUGEMENT

Au retour de Christ, un jugement aura lieu :
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Lorsque le Fils de l’homme viendra dans sa
gloire, avec tous les anges, il s’assiéra sur son
trône de gloire. Toutes les nations seront
assemblées devant lui. Il séparera les uns d’avec
les autres, comme le berger sépare les brebis
d’avec les boucs (Mt 25.31–32).

Nous posons plusieurs questions au sujet de
ce jugement :

Qui sera jugé ? Tous ! Selon Jean : “Ils furent
jugés chacun selon ses œuvres” (Ap 20.13 ; cf. Rm
14.10–12). Que nous l’aimions ou pas, que nous
soyons prêts ou non, nous serons tous jugés.
C’est un rendez-vous auquel nous nous rendrons
tous (Hé 9.27).

Qui sera le juge ? Dieu “va juger le monde
selon la justice, par un homme qu’il a désigné, et
il en a donné à tous (une preuve digne de) foi en
le ressuscitant d’entre les morts” (Ac 17.31).

Sur quelle base serons-nous jugés ? Notre
salut ou notre perte sera déterminé selon le fait
d’avoir été ou non lavés dans le sang de Christ
(Ap 7.14). De plus, le Nouveau Testament men-
tionne deux critères de jugement. Premièrement,
nous serons jugés par les paroles de Christ. Jésus
dit : “La parole que j’ai prononcée, c’est elle
qui le jugera au dernier jour” (Jn 12.48).
Deuxièmement, nous serons jugés par nos ac-
tions. “Car il nous faut tous comparaître devant
le tribunal du Christ, afin qu’il soit rendu à
chacun d’après ce qu’il aura fait dans son corps,
soit en bien, soit en mal” (2 Co 5.10 ; cf. Ap 20.12–
13 ; Ec 12.14). Comment réconcilier ces deux
idées ? Nous serons jugés par nos actions, c’est-
à-dire par notre manière d’obéir à ses paroles.

Quel sera donc le verdict pour François
Dupont au jour du jugement ? En réalité, c’est
François Dupont lui-même qui l’écrit chaque
jour de sa vie. Il sera jugé selon son obéissance à
la volonté de Christ, donc cette obéissance (ou
désobéissance) détermine son salut ou sa con-
damnation au jour du jugement. Il en est de
même pour votre verdict et pour le mien. Notre
vie de jour en jour détermine si Dieu nous
déclarera innocent ou coupable en ce grand jour
de jugement.

FRANÇOIS DUPONT PENDANT
L’ETERNITE

Quelles sont les possibilités éternelles pour
François Dupont ? Selon Matthieu 25.46, “Ceux-
ci [les condamnés] iront au châtiment éternel,
mais les justes à la vie éternelle.”

Pour François Dupont, il n’existe que deux
possibilités : la condamnation — l’enfer — ou la
vie éternelle — le ciel. Il faut noter qu’en
Matthieu 25.46 Jésus décrit les deux comme étant
chronologiquement parallèles . Nous devons en
déduire que chacun est aussi réel, et dure aussi
longtemps, que l’autre. Si le ciel existe et qu’il va
durer éternellement, la même chose est vraie
pour l’enfer.

La vie éternelle dans le ciel existe-t-elle
vraiment ? En 1969, le journal “Sydney Morning
Herald” portait un article intitulé : “Le ciel existe-
t-il ?” L’article citait les résultats d’un sondage
“rapide et terre à terre” donnant le point de vue
des gens sur le ciel.

Un humaniste a dit : Nous rejetons l’idée d’un
ciel et d’un enfer. Nous considérons ce dernier
comme un concept diabolique. Un rabbin [a
dit] que le paradis n’est qu’une idée spirituelle.
Un sculpteur a dit qu’il était content de penser
qu’un jour il mettrait les voiles pour disparaître
dans le néant, seulement il espérait aller vers
quelque chose de défini. (...) Et le président du
Centre de Recherches sur les OVNI a observé
que le paradis et l’enfer viennent de l’imagina-
tion des hommes, mais que le cosmos pour-
rait contenir un monde meilleur avec une
civilisation plus avancée.

Quoi qu’en pensent les gens, la Bible enseigne
bien que le ciel existe, et c’est ce qui compte.

L’enfer existe-t-il ? Certains s’indignent à
l’idée que l’enfer soit un lieu de châtiment éternel,
ils préfèrent penser qu’il ne durera qu’un in-
stant. Selon eux, les condamnés seront sim-
plement anéantis, ils cesseront d’exister. Mais la
Bible n’enseigne pas cela. Elle enseigne plutôt
que les méchants, loin de cesser d’exister, souf-
friront éternellement. Selon Apocalypse 14.11 :
“La fumée de leur tourment monte aux siècles
des siècles, et ils n’ont de repos ni jour ni nuit.”

“C’est trop cruel”, dira quelqu’un. “Les
hommes ne torturent pas les autres hommes, et
Dieu ne torturerait sûrement pas ceux qui le
rejettent et qui refusent sa Parole.” Réfléchis-
sez. Pourquoi Dieu ne condamnerait-il pas les
méchants ? Ils ont péché contre un Dieu bon et
juste, méprisé le sacrifice offert pour eux, vécu
dans la rébellion, refusé chaque occasion qui leur
a été donnée pour être sauvés. Ayant commis un
péché infini contre un Dieu infini, ils méritent un
châtiment infini.

Comment est l’enfer ? Entre autres, le Nouveau
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Testament décrit l’enfer comme un étang de feu
(Ap 20.15), une fournaise de feu (Mt 13.42), un
lieu de pleurs et de grincements de dents (Mt
13.42), un lieu de tourments (Lc 16.23), un lieu de
“ténèbres du dehors” (Mt 8.12), un lieu où les
gens crient pour demander la miséricorde (Lc
16.24), un lieu de châtiment éternel (Mt 25.46), un
lieu préparé pour le diable et ses anges (Mt
25.41), et un lieu ou l’on est tourmenté de feu et
de soufre (Ap 21.8).

Où François Dupont se trouvera-t-il pendant
l’éternité ? Il se trouvera, évidement, soit au ciel,
soit en enfer. Le lieu exact dépend de lui. S’il
reçoit le salut par le sang de Christ, en obéissant
à l’Evangile de Dieu, et qu’il passe sa vie à
chercher à accomplir la volonté de Dieu, il peut
être sûr d’être pour l’éternité au ciel. Mais s’il
vit dans le péché et s’il vit pour lui-même, il
peut être sûr d’être perdu et de se trouver
éternellement en enfer.

CONCLUSION
Nous devons tous répondre à cette question,

peut-être la plus importante jamais posée : Où
serons-nous pendant l’éternité ? Il n’existe que
deux possibilités. Il n’y a aucune troisième alter-
native. On ne peut dire que ce qu’on a dit de
François Dupont : tout dépend de nous, car nous
sommes en train de faire, aujourd’hui, notre choix.

Ceux qui ont été sauvés par le sang de Christ

dans leur obéissance de l’Evangile doivent passer
leur vie à faire sa volonté ; ainsi ils peuvent être
sûrs d’être avec Dieu éternellement dans les cieux.
Ceux qui vivent dans le péché peuvent être sûrs
d’être perdus, et d’être éternellement en enfer.
Tout dépend de nous !

Une nuit, dans un rêve, je roulais en voiture
sur une route forestière abandonnée ; c’était en
plein hiver. Arrivé à une jonction, j’ai viré à
gauche, et j’ai poursuivi ma route, qui devenait
de plus en plus étroite et raboteuse. Finalement,
je me suis arrêté. Dans mon rêve, j’ai fait demi-
tour et j’ai pu revenir à l’endroit où la route
s’était divisée. Tout d’un coup, je ne savais pas
où j’étais ni ce que je faisais. J’avais l’impres-
sion d’être totalement désespéré. C’était une
expérience effrayante qui m’a secoué terrible-
ment. Je me suis réveillé, et je me suis souvenu
de ce rêve.

Bien des gens sont tellement préoccupés par
le moment présent qu’ils oublient ce qui est à
venir ; ils se concentrent si fort sur cette vie qu’ils
ne pensent pas à la vie future ; ils pensent
tellement au passage du temps qu’ils ignorent
l’éternité. Il ne savent vraiment pas où ils sont ni où
ils vont.

Nous devons tous réfléchir sur les
conséquences éternelles de ce que nous faisons
aujourd’hui. Nous devons agir de telle sorte que
nous puissions savoir si nous irons au ciel ! ◆
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